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Leçon 12      3ème trimestre 2010 
 
Sabbat après-midi, le 11 septembre 2010 

La sanctification présentée dans les Ecritures s’applique à l’être entier, l’esprit, 
l’âme et le corps…Les chrétiens sont exhortés à présenter leur corps en « sacrifice 
vivant, saint, agréable à Dieu ». (Rom. 12 : 1) Pour le faire, ils doivent conserver toutes 
leurs facultés dans le meilleur état possible. Tout ce qui tend à diminuer l'énergie 
physique ou la lucidité intellectuelle disqualifie l'homme pour le service du Créateur. ... 
Jésus a dit. « Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur. » (Mat. 22 : 37) Ceux 
qui aiment Dieu de tout leur cœur voudront lui donner ce qu'ils ont de meilleur, et Ils 
s'efforceront toujours de soumettre toutes leurs facultés aux lois propres à les rendre 
plus aptes à le servir. Ils ne permettront pas que l'appétit ou la sensualité vienne souiller 
l'offrande qu'ils présentent à leur Père céleste.  

Dieu veut que nous comprenions qu'il a des droits sur notre être tout entier, corps, 
âme et esprit, et sur tout ce que nous possédons. Nous lui appartenons parce qu'il nous a 
créés et rachetés. En tant que Créateur, il demande que nous le servions ; en tant que 
Rédempteur qui nous a aimés, il sollicite notre amour. Notre corps, notre âme, notre vie 
lui appartiennent, non seulement parce qu'il nous en fait don, mais parce que, chaque 
jour, il nous fait part de ses biens et nous donne la force d'exercer nos facultés.... 

Comment donc ne pas donner au Christ ce qu'il a racheté par sa mort ? Si vous le 
faites, il rendra votre conscience plus sensible, changera votre cœur, sanctifiera vos 
affections, purifiera vos pensées, et mettra toutes vos facultés à son service. Toute 
pensée, tout désir lui seront soumis. 

Ceux qui sont fils de Dieu révèlent le Christ dans leur caractère. Leurs œuvres ont 
la bonne odeur de la tendresse infinie, de la compassion, de l'amour, de la pureté du Fils 
de Dieu. Plus complètement nous abandonnerons notre être au Saint-Esprit, plus le 
parfum de notre offrande à Dieu lui sera agréable. 

God’s Amazing Grace, p. 245; La puissance de la grâce, p. 246. 
 
Dimanche, le 12 septembre 2010 

Nous devrions prendre en considération les paroles de l’apôtre Paul dans lesquelles 
il fait appel à ses frères, par la miséricorde de Dieu, de présenter leur corps « comme un 
sacrifice saint, acceptable à Dieu. » …  La Sanctification n’est pas seulement une 
théorie, une émotion ou une formulation, mais un principe vivant et actif, qui pénètre la 
vie de chaque jour. Elle exige que nos habitudes de manger, de boire et de nous habiller 
soient telles qu’elles préservent la santé physique, mentale et morale, afin que nous 
puissions présenter au Seigneur nos corps – non comme une offrande corrompue par de 
mauvaises habitudes mais – comme « un sacrifice vivant saint et acceptable à Dieu. » 
(Ro 12 :1) 

Que personne de ceux qui prétendent être pieux considèrent avec indifférence la 
santé du corps et se flattent que l’intempérance n’est pas un péché et n’affecte pas leur 
spiritualité. Une intime relation existe entre la nature physique et la nature morale. Le 
niveau de vertu est élevé ou dégradé par les habitudes physiques. L’excès dans le 
manger des meilleurs aliments produira une condition morbide des sentiments moraux. 
Et si la nature n’est pas de la plus haute qualité sur le plan de la santé, les effets seront 

encore plus néfastes. Toute habitude qui ne favorise pas une action saine dans le 
système humain dégrade les facultés les plus élevées et les plus nobles. De mauvaises 
habitudes dans le manger et le boire entraînent à des erreurs dans la pensée et dans 
l’action. L’indulgence de l’appétit renforce les propensions animales, leur donnant 
l’ascendant sur les forces mentales et spirituelles.  Counsels on Health, p. 67. 

 

[Citation de Romains 12 :1, 2.] Dans le service rituel israélite, tout sacrifice devait 
être sans défaut. L'Ecriture nous demande d'offrir nos corps en sacrifice vivant, saint, 
agréable à Dieu, ce qui constitue de notre part un culte raisonnable. Nous sommes 
l'ouvrage de Dieu. Méditant sur l'œuvre de Dieu dans l'homme, le Psalmiste s'écrie :  
« Je suis une créature si merveilleuse. » (Psaume 139 : 14.) De nombreux savants 
possèdent la théorie de la vérité sans comprendre les lois qui régissent leur être. Dieu 
nous a confié des dons et des talents ; nous devons en tirer le meilleur profit, en tant que 
ses fils et ses filles. Si nous sacrifions nos énergies mentales et physiques à de 
mauvaises habitudes ou à de pernicieuses inclinations, il nous sera impossible d'honorer 
Dieu comme nous le devrions.         Christian Temperance and Bible Hygiene, p.15; 

Conseils sur la nutrition et les aliments, p. 22. 
 

Nous devons placer nos pieds sur la plateforme de la vérité éternelle. La vérité telle 
qu’elle est en Jésus sera notre salut ; et si l’Esprit de vérité est dans notre cœur, il 
brillera à travers nos paroles et nos actions. Vous devez atteindre le haut niveau de la loi 
de Dieu. Le Christ est votre exemple. Vous ne devez pas vous conformer à ce monde, 
mais vous devez être transformés par le renouvellement de votre esprit. Vous avez été 
extraits de la carrière du monde, et maintenant vous devez vous soumettre à la ciselure, 
être ajustés et polis pour le bâtiment céleste. Vous aurez des épreuves et des déceptions ; 
mais rien ne doit vous séparer de l’amour de Dieu qui est en Jésus votre Seigneur. 
L’amour de Dieu est un amour infini, et quand vous êtes sur le point de ne plus faire 
confiance à cet amour, regardez à la croix du Calvaire. Est-ce que cela ne vous parle pas 
de la compassion infinie de votre Père Céleste ? Celui qui n’a pas épargné Son propre 
Fils mais qui L’a livré pour nous tous, retiendra-Il quoi que ce soit qui puisse être pour 
votre plus haut intérêt et votre bien-être ? « Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son 
Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie 
éternelle. »     Review and Herald, June 12, 1888. 

 

 
Lundi, le 13 septembre 2010 

Le vrai chrétien ne doit pas avoir une haute estime de lui-même qu’il pense devoir 
exprimer. Il ne sera pas ambitieux pour les honneurs et l’estime du monde. Un étudiant 
dans l’école de Christ sera aimable et ne se mettra pas en avant. Sa vie sera caractérisée 
par une simplicité semblable à celle de Christ. La luxure, les aises et la richesse n’ont 
pas d’attrait pour lui ; car il contemple Celui qui, en sa faveur, est devenu un homme de 
douleurs et habitué à la souffrance, blessé pour nos péchés, brisé pour nos iniquités et 
par les blessures duquel nous sommes guéris. C’est la «  parure intérieure et cachée dans 
le cœur, la pureté incorruptible d’un esprit doux et paisible, qui est d’un grand prix 
devant Dieu. » (1 Pi 3 :4) L’esprit bienveillant et tranquille témoignera par lui-même par 
les bonnes œuvres. C’est ce qui distingue le peuple de Dieu des mondains. Dans leur 
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sympathie pour les autres, leur tendresse, leur bienveillance et  l’humilité de cœur, ils 
révèlent qu’ils portent le joug de Christ et ont dans leur cœur le don du Saint-Esprit. 

The Youth’s Instructor, December 6, 1900. 
La politesse ne coûte pas grand-chose, mais elle possède le pouvoir d’adoucir ceux 

qui auraient tendance à devenir durs. La politesse chrétienne doit régner dans chaque 
foyer. Cultiver une courtoisie constante, faire aux autres ce que l'on voudrait qu'ils nous 
fassent, voilà ce qui supprimera la moitié des difficultés de la vie. Le principe suggéré 
dans l’injonction : « Ayez une affection aimable l’un pour l’autre, » est la pierre 
angulaire du caractère chrétien. 

Dieu souhaite que nous soyons tolérants les uns vis-à-vis des autres, que ceux qui 
sont de tempérament varié s’associent les uns avec les autres, de telle sorte que par le 
soutien mutuel et la considération des particularités de l’un et de l’autre, les préjugés 
soient adoucis et les aspérités de caractère soient réduites. Dans les familles on 
remarque fréquemment les différences de tempérament et de caractère ; lorsque cela est 
le cas, chacun devrait reconnaître les droits de l’autre. Ainsi tous les membres pourront 
vivre en harmonie, et l’association de tempéraments variés pourra être un bénéfice pour 
tous. La courtoisie chrétienne est le joint d’or qui unit les membres de la famille dans 
des liens d’amour, devenant de plus en plus proches et de plus en plus forts chaque jour. 

The Health Reformer, August 1, 1877. 
 

Mardi, le 14 septembre 2010 
Il est fort regrettable qu'il y ait, parmi ceux qui gouvernent, des hommes dominés 

par leurs passions et des juges injustes. Ils oublient qu'ils sont placés sous l'autorité du 
grand Maître, un Dieu parfaitement sage, supérieur à tout gouverneur, prince ou roi. 

Les dirigeants sont des serviteurs de Dieu et doivent apprendre de lui tandis qu'ils 
sont à son service. C'est pour leur bien qu'ils suivent loyalement la simple règle: "Ainsi 
parle l'Eternel," pratiquant la justice et marchant selon la voie du Seigneur. Ils doivent 
exercer leur pouvoir avec impartialité et sans hypocrisie, refusant de se laisser acheter 
ou vendre, n'acceptant pas de pots-de-vin, préservant leur indépendance morale et leur 
dignité devant Dieu. Ils ne doivent participer à aucun acte malhonnête ou injuste, ne 
commettre rien de bas ou de vil, ni approuver des abus d'autorité. Les chefs sages ne 
permettront pas que le peuple soit opprimé à cause de l'envie et de la jalousie de ceux 
qui méprisent la loi de Dieu… Tous doivent agir sans perdre de vue la vie éternelle et de 
telle façon que Dieu  puisse ratifier leurs actions dans les cours célestes 

Ellen G. White Comments, SDA Bible Commentary, vol. 6, p. 1081. 
Commentaires d’Ellen White sur Romains 13 :1-7. 

 
Ne défions pas les autorités.  Que nos paroles écrites ou parlées soient prudentes et 

mesurées, de crainte de nous faire considérer comme des réfractaires à l'égard de la loi 
et de l'ordre. Ne disons et ne faisons rien qui puisse nous barrer la route sans nécessité. 
Allons de l'avant au nom du Christ, et proclamons les vérités qu'il nous a confiées. Si les 
hommes nous défendent d'exécuter cette tâche, alors répétons avec les apôtres : « Jugez 
s'il est juste, devant Dieu, de vous obéir plutôt qu'à Dieu, car nous ne pouvons pas ne 
pas parler de ce que nous avons vu et entendu. » 

Acts of the Apostles, p. 69; Conquérants pacifiques, p. 61. 
 

J'ai vu que notre devoir, dans toutes les circonstances, c'est d'obéir aux lois du pays, 
aussi longtemps qu'elles ne sont pas opposées à celles de Dieu données du haut du Sinaï, 
et qu'il a gravées de son doigt sur des tables de pierre. « Je mettrai ma loi audedans 
d'eux, dit le prophète Jérémie, je l'écrirai dans leur cœur; et je serai leur Dieu, et ils 
seront mon peuple. » Jé.31: 33. Celui qui a la loi écrite dans son cœur obéira au 
Seigneur plutôt qu'aux hommes. Il sera vite amené à désobéir aux hommes qui se 
détournent, si peu que ce soit, des commandements divins. Le peuple de Dieu, instruit 
par la vérité, et ayant conscience d'obéir à chacune de ses injonctions, considérera que la 
loi écrite dans le cœur est la seule autorité qu'il doit reconnaître et à laquelle il consent 
d'obéir. La loi divine est l'émanation de l'autorité suprême.  

 

Testimonies, vol. 1, p. 361 ; Témoignages, vol. III, pp. 53, 54. 
 

Mercredi, le 15 septembre 2010 
Les quatre premiers commandements se résument dans le grand précepte : « Tu 

aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur ». Les six derniers sont inclus dans cet 
autre : « Tu aimeras ton prochain comme toi-même ». Ces deux commandements 
expriment également le principe de l'amour. On ne saurait observer le premier en violant 
le second, ni observer le second en violant le premier. Si l'on donne à Dieu la place qui 
lui revient dans le cœur, on donnera aussi au prochain la place qui lui appartient. Nous 
l'aimerons comme nous-mêmes. Aimer Dieu par-dessus tout permet d'aimer le prochain 
d'une manière impartiale. 

Puisque tous les commandements se résument dans l'amour pour Dieu et pour 
l'homme, il s'ensuit que l'on ne peut transgresser un seul de ces préceptes sans en violer 
le principe. Ainsi le Christ montra à ses auditeurs que la loi de Dieu n'est pas faite de 
préceptes séparés, d'importance variable, dont l'un ou l'autre pourrait être ignoré 
impunément. Notre Seigneur présente les quatre premiers et les six derniers 
commandements comme formant un tout divin, et il nous enseigne que notre amour 
pour Dieu se manifeste par l'obéissance à tous ses commandements. 

The Desire of Ages, p. 607; Jésus-Christ, pp. 603, 604. 
 
Christ est notre exemple. Il allait ça et là faisant du bien. Il vivait pour être en 

bénédiction à autrui. L'amour embellissait et ennoblissait chacune de ses actions. Il nous 
ordonne de marcher sur ses traces. Rappelons-nous que Dieu a envoyé son Fils unique à 
ce monde de tristesse « afin de nous racheter de toute iniquité, et de se faire un peuple 
qui lui appartienne, purifié par lui et zélé pour les bonnes œuvres ». Nous devons donc 
chercher à nous conformer à l'exigence divine et à accomplir sa loi. « L'amour est donc 
l'accomplissement de la loi. » Celui qui est mort pour que nous puissions vivre nous a 
donné ce commandement de nous aimer les uns les autres comme il nous a aimés. Ainsi, 
le monde saura que nous sommes ses disciples si nous avons cet amour les uns pour les 
autres.        Review and Herald, June 5, 1888; 

Adventist World, édition française, juin 2008, p. 23. 
 
« L’amour est la réalisation de la loi. » Dieu est amour, et lorsque nous aimons 

Dieu suprêmement et que nous aimons notre prochain comme nous-mêmes, nous 
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réfléchissons le caractère du Père et du Fils. Mais ceux qui véritablement aiment Dieu 
seront obéissants à tous Ses commandements. L’obéissance est le test de l’amour. 

Signs of the Times, October 22, 1894. 
 
D’avoir son nom inscrit sur le registre d’église et d’exécuter les cérémonies 

extérieures de la religion ne fera pas de vous un enfant de Dieu ; car la forme en elle-
même n’a aucune valeur. C’est celui qui est pur de cœur qui verra Dieu dans son vrai 
caractère, comme un Dieu d’amour. Celui qui a l’amour de Dieu le répandra. Il 
réfléchira la pureté et l’amour qui existe en Jéhovah, et que Christ a représenté dans 
notre monde. Celui qui a l’amour de Dieu dans son  cœur n’a pas d’inimitié contre la loi 
de Dieu, mais il rend une obéissance spontanée à tous ses commandements. Ceci 
constitue le christianisme. Celui qui a un amour suprême pour Dieu révèlera l’amour à 
son prochain, qui appartient à Dieu, à la fois par création et par rédemption. L’amour est 
la réalisation de la loi ; c’est le devoir de chaque enfant de Dieu de rendre l’obéissance à 
Ses commandements.             The Youth’s Instructor, July 26, 1894. 

 
Jeudi, le 16 septembre 2010 

Les chrétiens sincères ne pratiquent pas une piété indécise. Ils ont revêtu le 
Seigneur Jésus, ils ne prennent pas soin de la chair, de manière à exciter ses convoitises. 
Sans cesse ils regardent à Jésus pour recevoir ses ordres, comme un serviteur regarde à 
son maître ou une servante à sa maîtresse. Ils sont prêts à aller partout où la Providence 
les conduira. Ils ne s'attribuent aucune gloire. Ils ne considèrent rien de ce qu'ils ont, - 
connaissances, talents, biens matériels - comme leur propriété personnelle. Mais ils sont 
gérants des grâces variées du Christ, et serviteurs de l'Église par amour pour leur Maître. 
Ils sont les messagers du Seigneur, une lumière au milieu des ténèbres. Leur cœur bat à 
l'unisson avec le grand cœur du Christ. 

Ellen G. White Comments, SDA Bible Commentary, vol. 6, p. 1081 ; 
Commentaires d’Ellen White sur Romains 13 :14. 

 
Ceux que Satan a réussi à entraîner dans le passé, cherche à le faire de nouveau. 

L’église primitive a été trompée par l’ennemi de Dieu et des hommes et l’apostasie a été 
introduite dans les rangs de ceux qui professent aimer Dieu ; et aujourd’hui à moins que 
le peuple de Dieu ne se réveille de son sommeil, il sera surpris par les pièges de Satan. 
Parmi ceux qui prétendent croire au proche retour du Sauveur, combien sont-ils qui se 
sont écartés, combien ont perdu leur premier amour et se placent sous la description 
désignant l’église de Laodicée qui les qualifie de tiédeur. Satan fera de son mieux pour 
les conserver dans un état d’indifférence. Que le Seigneur révèle au peuple les périls qui 
sont devant lui, afin qu’il puisse sortir de son sommeil spirituel et moucher sa lampe et 
qu’il soit trouvé en état de veille lorsque l’Epoux viendra pour le mariage. 

Review and Herald, November 22, 1892. 
 
Mais revêtez-vous du Seigneur Jésus-Christ, et n'ayez pas soin de la chair pour en 

satisfaire les convoitises. Rom. 13 : 14. 

Dieu emploie divers moyens pour réaliser le salut des hommes. Il communique 
avec eux par sa parole et ses prédicateurs ; par l'intermédiaire du Saint-Esprit, il envoie 
ses instructions, ainsi que des messages d'avertissement et de réprimande. Tous ces 

moyens doivent contribuer à éclairer la compréhension des gens, à leur révéler leurs 
devoirs, leurs péchés et les bénédictions qu'ils peuvent recevoir ; ils prendront 
conscience d'un manque spirituel qui les conduira à s'approcher du Christ et à trouver en 
lui la grâce dont ils ont besoin.... 

Cette union avec lui doit être réalisée par les hommes qui, selon leur nature, sont 
ennemis de Dieu. Elle est une relation de complète dépendance, une expérience que doit 
faire un cœur orgueilleux. C'est une œuvre qui doit s'accomplir dans le secret de l'âme, 
mais beaucoup ne l'ont pas expérimentée, bien qu'ils déclarent suivre le Christ. Ils 
acceptent le Sauveur des lèvres, mais ne le reçoivent pas comme l'unique maître de leurs 
cœurs…... 

Renoncer à sa propre volonté, peut-être même à des objets aimés ou à des objectifs 
choisis, demande un effort ; cela peut faire hésiter un bon nombre de personnes qui 
chancellent et rebroussent chemin. Cependant, toute âme sincèrement convertie doit se 
battre. Nous avons à lutter contre la tentation, qu'elle vienne de l'intérieur ou de 
l'extérieur. Nous devons triompher du moi, crucifier nos tendances et nos convoitises ; 
alors commence l'union de l'âme avec le Christ ... Cette union ne peut être sauvegardée 
que par un effort constant, sincère et assidu. Le Christ, par sa puissance, préserve et 
protège ce lien sacré. Le pécheur dépendant et sans ressources doit faire sa part et 
déployer une énergie infatigable, sinon la cruelle et sournoise puissance de Satan le 
séparera du Christ.... 

Votre naissance, votre réputation, votre richesse, vos capacités, vos vertus, votre 
piété, votre philanthropie ... ne constitueront pas un trait d'union entre votre âme et le 
Christ. Vos relations avec l'Eglise seront inutiles, à moins que vous ne croyiez au Christ. 
Il n'est pas suffisant d'avoir des opinions à son sujet. Vous devez croire en lui. Vous 
devez vous abandonner entièrement à sa grâce salvatrice. 

God’s Amazing Grace, p. 321; La puissance de la grâce, p. 322. 
 

Vendredi, le 17 septembre 2010 
 
Lectures complémentaires : 
 
Patriarches et prophètes, chapitre 30, « Le sanctuaire et son rituel » pp. 324-325 ; 
Messages choisis, vol. 1, « D’anciennes citations expliquées », pp. 75-78 ; 
Heureux ceux qui (éd.2001), «  La spiritualité de la loi », pp. 46-48. 
 
 


